
Samedi 16 novembre 2024 
Messe d’ouverture de l’Assemblée synodale 

Cathédrale d’Aire-sur-l’Adour 

Frères et Sœurs, 

« C’est pour son nom qu’ils se sont mis en route. » Cette phrase de la première lecture, tirée de 
la troisième lettre de Saint-Jean, nous stimule et nous va droit au cœur. En effet, depuis hier soir ou 
ce matin, nous nous sommes «  mis en route  » vers l’antique cité d’Aire-sur-l’Adour afin de 
participer à l’Assemblée synodale de notre diocèse. C’est pour son nom que nous avons pris la 
route. Guidés par l’Esprit-saint, nous sommes là au nom du Seigneur qui aime son Église, celle où 
nous sommes : le diocèse d’Aire et Dax. 

Ainsi, avant de nous mettre au travail, regardons comment le Christ nous appelle à prier avec 
persévérance dans cette parabole de la veuve et du juge inique. Cela nous permettra de 
comprendre que notre réflexion et nos votes doivent être vraiment le fruit de notre prière. 

Nos yeux sont d’abord fixés sur le juge qui, de manière opportuniste, répond à la demande de la 
veuve, uniquement pour avoir la paix. Mais Saint Luc attire notre attention sur la veuve. Celle-ci, vu 
son statut social à l’époque de Jésus, est obligée de faire confiance à quelqu’un d’autre. Ce qui 
explique que, dans la Bible, c’est Dieu lui-même qui défend la veuve, ainsi que l’orphelin. 

Cette femme nous sert donc de modèle : elle ose, elle lutte, elle insiste, même si elle n'est pas 
sûre de pouvoir gagner sa cause. Elle est une femme courageuse. 

Que pouvons-nous tirer de cette parabole pour les travaux de notre Assemblée synodale ? 
Parfois nous sommes indifférents ou paresseux, comme ce juge inique qui n’a pas envie 

d’intervenir pour la veuve. 
Dans bien des domaines, nous nous sentons privés de possibilités d’agir pour le bien et la 

justice, pour la paix dans le monde et l’espérance dans nos communautés chrétiennes. 
Si nous sommes rassemblés ce matin, c’est que nous sommes appelés à nous inspirer de 

l’attitude de cette veuve de la parabole : ne pas lâcher prise, prier, persévérer dans l’Espérance. Eh 
oui, la foi espère malgré tout. C’est la foi qui ose l’Espérance ! 

Puisque tel est le thème de notre synode diocésain, ne perdons pas le cap. Si nous persévérons 
dans cette attitude, nous vivrons, même si nos communautés chrétiennes apparaissent de plus en 
plus faibles aux yeux du monde. Mais « notre force sera dans notre faiblesse », comme le dit si 
bien Saint Paul. 

Voilà pourquoi est venu le temps, pour le nom du Seigneur, de nous mettre en route. 

+ Nicolas SOUCHU, 
Évêque d'Aire et Dax 


